
LE POUVOIR TRANSFORMATEUR DE L’ADORATION   
 

Une Nouvelle Eglise, bonjour !  
 
Ravi que vous soyez des nôtres aujourd’hui : bienvenue ! 
 
Je me souviens d’une conversation que nous avons eue avec une jeune assistante 

d’Anglais qui vivait chez nous : elle me disait clairement, mais on peut être chrétien et ne 
pas aller à l’Eglise, le dimanche. On peut être chrétien et ne pas aller au culte. C’est une idée 
largement acceptée aujourd’hui et une grande tendance de fond.  

 
Après tout oui, pourquoi aller au culte ? Pourquoi adorer Dieu le dimanche ? L’une 

des réponses à cette question, est simple et évidente. A cause du pouvoir transformateur de 
l’adoration ! A cause de ce que l’adoration fait sur nous. A cause des bénéfices de 
l’adoration. A cause des bénéfices d’être dans la présence de Jésus. J’aimerais donc que 
nous en parlions. Parlons du pouvoir transformateur de l’adoration, parlons de la 
différence que l’adoration fera dans votre vie. Pour ce faire, je vous propose de regarder 
ensemble une histoire sans doute familière, dans Luc 7, l’histoire de deux personnes qui ont 
rencontré Jésus.  

 
Ces deux personnes sont différentes mais elles ont une chose en commun. Toutes les 

deux sont intouchables. L’une est intouchable à cause de son péché et l’autre à cause de « sa 
pureté ». L’une est intouchable parce qu’elle a fait ce qui n’est pas bien et l’autre est 
intouchable parce qu’il pense être tellement bien. L’une a fait ce qui n’est pas juste et l’autre a 
une justice personnelle sans égale… Elle ? personne ne veut la toucher ! Mais lui ne se laisse 
pas toucher ! L’une des deux en repartira transformée. 

 
Lisons ensemble cette histoire… Luc 7 version Louis Segond. 

 
36 Un pharisien pria Jésus de manger avec lui. Jésus entra dans la maison du pharisien, et 

se mit à table. 37 Et voici, une femme pécheresse qui se trouvait dans la ville, ayant su qu’il 
était à table dans la maison du pharisien, apporta un vase d’albâtre plein de parfum, 38 et se 

tint derrière, aux pieds de Jésus. Elle pleurait ; et bientôt elle lui mouilla les pieds de ses 
larmes, puis les essuya avec ses cheveux, les baisa, et les oignit de parfum.  

 
39 Le pharisien qui l’avait invité, voyant cela, dit en lui-même : Si cet homme était 

prophète, il connaîtrait qui et de quelle espèce est la femme qui le touche, il connaîtrait que 
c’est une pécheresse.      40 Jésus prit la parole, et lui dit : Simon, j’ai quelque chose à te 

dire. Maître, parle, répondit-il. « 41 Un créancier avait deux débiteurs : l’un devait cinq cents 
deniers, et l’autre cinquante. 42 Comme ils n’avaient pas de quoi payer, il leur remit à tous 
deux leur dette. Lequel l’aimera le plus ? 43 Simon répondit : Celui, je pense, auquel il a le 

plus remis. Jésus lui dit : Tu as bien jugé. 44 Puis, se tournant vers la femme, il dit à 
Simon: Vois-tu cette femme ? Je suis entré dans ta maison, et tu ne m’as point donné d’eau 
pour laver mes pieds ; mais elle, elle les a mouillés de ses larmes, et les a essuyés avec ses 
cheveux. 45 Tu ne m’as point donné de baiser ; mais elle, depuis que je suis entré, elle n’a 

point cessé de me baiser les pieds. 46 Tu n’as point versé d’huile sur ma tête ; mais elle, elle a 
versé du parfum sur mes pieds. 47 C’est pourquoi, je te le dis, ses nombreux péchés ont été 

pardonnés : car elle a beaucoup aimé. Mais celui à qui on pardonne peu aime peu. 48 Et il dit 
à la femme : Tes péchés sont pardonnés. 49 Ceux qui étaient à table avec lui se mirent à dire 



en eux-mêmes :  Qui est celui-ci, qui pardonne même les péchés ? 50 Mais Jésus dit à la 
femme : Ta foi t’a sauvée, va en paix. 

Je répète que les deux sont intouchables.  Elle est intouchable par les gens religieux et saints, 
à cause de la nature et l’étendue de son péché. Pour les pharisiens, c’est une femme 
pécheresse donc hors de question de se laisser toucher. De plus, Simon le pharisien, refuse de 
se laisser toucher par une personne qui pleure.  
 
Les deux sont intouchables ! Mais les deux rencontrent Jésus. Et seulement elle 
repartira transformée. Jésus lui dit « Ta foi t’a sauvée, va en paix ». Elle repartira 
« sauvée » d’une situation sans doute, sauvée d’un état d’âme, et elle repartira en paix !  
 
Mais que dit le texte sur la transformation qui va s’opérer dans son cœur ?  
 
Alors que Simon la critique, Jésus le reprend et lui explique que si cette femme pleure, si 
elle lui essuie les pieds avec ses cheveux, c’est parce qu’elle l’aime beaucoup et qu’il lui a 
été pardonné beaucoup. « Celui qui est pardonné beaucoup aime beaucoup ! » C’est son cas 
(Et aimer c’est adorer. Adorer c’est exprimer son amour.) Celui qui est pardonné beaucoup 
aime beaucoup et celui qui est pardonné peu aime peu. C’est pour cela qu’elle l’aime 
beaucoup et si on réfléchit à ce que Jésus dit, Simon ne l’aime pas du tout ! Simon ne lui a 
offert ni de quoi se laver les pieds ni de quoi les essuyer.  
 
Mais, contrairement à ce qui est souvent cru, la femme n’est pas pardonnée à cause de 
ce qu’elle a fait. Elle était déjà pardonnée avant, et donc elle aimait beaucoup Jésus. Elle est 
sans doute venue voir Jésus, d’abord parce qu’elle savait que son pardon était lié à Jésus. 
(On ne sait pas comment. Mais elle le savait. Dieu d’une manière ou d’une autre le lui a 
révélé ou elle avait déjà rencontré Jésus avant. Nous ne savons pas comment, mais elle le 
savait « mon pardon est lié à Jésus. Je suis pardonné grâce à Jésus)  
 
 Elle est sans doute venue le voir pour lui exprimer sa reconnaissance et son amour. Elle est 
aussi peut-être venue voir Jésus parce qu’elle avait besoin d’une parole d’assurance (vous 
savez comment c’est quand on a péché, on a besoin que quelqu’un nous assure du pardon de 
Dieu, parce que même si on le sait, nos émotions ne le savent pas vraiment- et qu’est-ce qu’on 
est content quand quelqu’un nous l’assure). Peut-être avait-elle besoin d’un jalon dans sa 
vie, besoin de prendre un nouveau départ et que ce soit conscient ou inconscient, de voir de 
Jésus, d’avoir son pardon exprimé, de l’entendre dire « Va en paix » Cela lui a permis de se 
caler sur ce pardon et de reprendre un nouveau départ avec lui. C’est de cela dont elle 
avait besoin.  
 
Quelle est donc la transformation qui s’est passée en elle ?   
 
Elle est arrivée pardonnée, mais ayant un profond désir d’exprimer son amour à Jésus, elle lui 
offre ce parfum. Il semble aussi qu’elle avait besoin de pleurer, qu’elle avait besoin d’être en 
paix, mais aussi d’être sauvée d’une situation. Elle avait besoin d’une parole d’assurance. Elle 
avait besoin d’un nouveau départ.  
 

Et c’est que Jésus lui donne. 
 C’est la transformation qu’opère en elle l’adoration. 

C’est ce qui se passe lorsqu’on vient dans la présence de Jésus 
et qu’on lui exprime son amour. 

 



Quelques mots maintenant sur la scène vivante et réelle devant nous. 
 
Jésus a été invité à manger dans la maison de ce pharisien, Simon. QUI SONT LES 
PHARISIENS ? C’est l’un des partis religieux de l’époque. Ils mettaient l’accent sur la 
pratique et le respect soi-disant de la loi de Moïse, mais dans les faits, c’est le respect de 
leur interprétation de la loi de Moïse, le respect de la tradition de leurs pères. Aucun 
n’aimait vraiment Jésus (à part peut-être Nicodème ou Joseph d’Arimathée). Ils sont ce genre 
de personnes qui disent aux autres comment vivre, ils créent des règles autres que celles de la 
Bible et disent aux autres qu’ils doivent les suivre et eux ne les suivent pas. Ils étaient connus 
pour leur hypocrisie, hypocrisie d’ailleurs que Jésus dénonce ouvertement. Ils étaient aussi 
connus pour vous montrer du doigt lorsque vous désobéissiez. On se souvient par exemple de 
la femme adultère dans Jean 8, qu’ils étaient prêts à lapider !   
 
Donc, Simon le pharisien a invité Jésus à manger. Ce n’était probablement pas une 
invitation très amicale ou sympathique, on le voit au sentiment que ce pharisien a par son 
discours interne. « Si Jésus savait vraiment qui était cette femme, il ne la laisserait pas le 
toucher » Et on le voit à ce que Jésus dit de lui dans sa réflexion « tu ne m’as rien donné pour 
laver mes pieds ni pour les essuyer ! Alors qu’elle a donné ses choses - elle l’a fait parce 
qu’elle aime. Cela sous-entend que Simon donne un dîner formel mais pas un dîner avec de 
l’amour !  
 
Et puis, au milieu de ce dîner, se pointe une femme. Qui est-elle ? Elle n’a pas été invitée. 
Elle ne dit également rien dans cette histoire, elle ne dit même pas un mot, mais elle dira 
beaucoup par ses actions. On ne sait pas grand-chose à son sujet. Nous ne connaissons pas son 
nom. La bible ne nous le donne pas, Ni son âge, ni son apparence extérieure ni où elle 
habite, ni son histoire. Tout ce que nous savons c’est qu’elle est une pécheresse de cette 
ville. Elle est définie par son péché, mais transformée par son adoration, elle va être 
redéfinie par le pardon de Jésus et la déclaration finale de Jésus. Quelque chose va se 
passer.   
 
La plupart des commentaires bibliques vous diront que cette femme est une prostituée. 
Ils aiment utiliser ce mot. Et on aime bien l’idée. D’abord parce que si c’est une prostituée, 
alors elle est vraiment mauvaise et nous alors pas si mauvais. Ensuite c’est intéressant de voir 
que dès qu’on parle de ce qu’une femme est pécheresse, on pense toujours qu’il s’agit de 
péché sexuel comme si… les femmes étaient plus sujettes à ce péché et comme si le péché 
sexuel était le plus grave !  
 
Les commentateurs nous disent aussi qu’elle était riche. Pourquoi ? A cause de la nature du 
don qu’elle a apporté avec elle : un vase d’albâtre de parfum. Il y a un autre récit similaire 
dans la Bible qui n’est pas le même et qui se passe à la fin de la vie de Jésus, et on sait de ce 
récit où elle casse son vase, que ce vase coûte une année entière de salaire (soit au moins 
14000€ valorisé au smic) On parle ici de beaucoup d’argent mis en jeu ! Elle doit donc en 
avoir. Mais bon, on oublie, ça pourrait être aussi une femme pas si riche que cela qui fait 
un grand sacrifice pour Jésus…  
 
Que dit la Bible sur sa richesse ? Rien ! Que dit la Bible sur le fait qu’elle est une prostituée ? 
Rien ! Elle ne nous donne pas ces croustillants détails. Pourquoi ? Parce que Dieu, dans cette 
histoire et dans sa parole, protège sa vie privée et sa dignité. Tu vois c’est ça avec Dieu, 
lorsque tu viens à Dieu pour confesser ton péché et t’en détourner, lorsque tu viens 
épancher ton âme devant Dieu pour lui demander pardon, ou pleurer sur ton péché, il 



pardonne, il oublie, il couvre, il fait écran, il protège. Il ne rappelle pas tes fautes. Il 
n’énonce pas les fautes. Il ne publie pas. Il ne rend pas publique l’étendue de ta faute.  
 
Donc si jamais tu ressens de la condamnation, de la culpabilité au fond de toi, pour des 
choses passées commises, confessées, cela ne vient pas de Dieu.  
 
Et si tu as quelqu’un à côté de toi, pas loin de toi, qui a péché et demandé pardon à Dieu, 
tu devrais le couvrir, protéger sa vie privée et protéger sa dignité… 
 
Il y a des gens qui aiment dire que c’est inévitablement un péché sexuel. Ils ne seront 
heureux que lorsqu’ils auront dit cela, mais une femme pécheresse est peut-être aussi une 
femme qui vole - ainsi elle a de l’argent ; une femme qui boit trop - pour boire il faut être 
riche. Ça pourrait être une femme d’affaires pas très honnête, - cela expliquerait sa richesse. 
Ça pourrait être une femme fanatique dans un domaine ou un autre - parfois le fanatisme ça 
rapporte. Ça pourrait être aussi une femme qui blasphème, calomnie et entretient des rumeurs 
- après tout, le péché de la langue est aussi un péché grave !  
 
On peut lire cette histoire de bien des manières. 
 

Mais respecter un texte biblique ne peut jamais être y voir une chose qui n’y est pas. 
Une bonne interprétation passe toujours par observer ce qui est dans un texte et dire 

voilà ce qui y est, voilà ce qui n’y est pas ! 
 

Donc le point principal sur cette femme c’est qu’on on ne sait pas grand-chose à part 
qu’elle est pécheresse. 

 
Mais bon, supposons que les commentateurs bibliques ont raison. Je ne voudrais pas que 
les commentateurs se retournent contre moi ou que vous vous retourniez contre moi.  
Alors supposons que cette femme est une prostituée. Tournons ça de manière moderne, au 
21ème siècle. Elle est une call girl sexy, chère pour le riche, fameuse, connue et puissante.  
 
Si c’est le cas, j’ai une question. Que fait cette call girl dans la salle à manger d’un 
homme religieux ? Comment est-elle arrivée là ? Quand tu lis un récit, il faut imaginer 
la scène. Comment cette femme est-elle arrivée à entrer si facilement dans la salle à 
manger de ce pharisien ? Le pharisien la connaît car il dit « si cet homme était prophète, il 
connaîtrait qui et de quelle espèce est la femme qui le touche, il connaîtrait que c’est une 
pécheresse » …Cela veut dire que lui, la connaît. Il sait de quelle espèce est cette femme. Les 
pharisiens en tant que leader religieux, avaient comme tendance d’être relativement riches.  
Ils avaient de belles maisons, des serviteurs… Comment cette femme rentre-t-elle dans la 
maison sans qu’aucun serviteur ne lui pose la question de savoir qui elle est ? Comment 
se fait-il qu’ils ne l’empêchent pas de rentrer ? Pourquoi ne sont-ils pas surpris ? Pourquoi 
personne n’est surpris qu’elle soit ici ? Comment Simon lui-même n’est-il pas surpris de la 
voir ici ? Peut-être les invités ont-ils pensé qu’elle était invitée pour les entretenir ? Bref, elle 
rentre sans difficulté, sans que personne ne s’y oppose, sans que personne ne soit surpris 
et la voilà derrière l’invité d’honneur… 
 
 Elle n’est pas venue pour trouver un client, mais pour une œuvre à accomplir. Elle est 
venue dans cette maison parce qu’elle voulait adorer, Elle est venue parce qu’elle voulait 
exprimer son amour à Jésus. Nous allons voir des choses qui vont se passer dans sa vie de 
manière inattendue alors qu’elle adore :  



 
• Jésus va prendre sa défense.  
• Il va lui assurer son pardon.  
• Il va lui donner une seconde chance.  
• Il va la remettre en état de fonctionner. 

 
Nous pouvons apprendre certaines leçons de cette femme.  
 
Nous pouvons apprendre d’elle le genre d’adoration que Dieu accepte et agréé, quel que soit 
ce que nous sommes, quelle que soit notre réputation… 
 

LE GENRE D’ADORATION QUI NOUS TRANSFORME 
 
La première chose que tu peux écrire c’est qu’ 
 

I. Elle adore le Seigneur avec audace, hardiesse et assurance.  
 
Pense à cela. Elle aurait pu être rejetée par Jésus. Elle aurait pu être refusée à la porte. Elle 
aurait pu être éjectée. Elle aurait pu être lapidée juste parce qu’elle souille la maison de cette 
homme saint. Elle prend un risque. Elle fait face au regard des hommes qui la considèrent 
pécheresse. Elle prend aussi le risque d’être rejetée. Elle y va quand même. Elle vient. 
 
Elle a entendu que Jésus était là. Elle devait savoir quelque chose sur Jésus, sur sa réputation, 
sinon pourquoi se préoccuperait-elle de lui ? Pourquoi viendrait-elle l’adorer ?  
 
Attendait-elle d’être rejetée ? Ou espérait-elle pourvoir exprimer son amour et son adoration à 
Jésus ? Ou espérait-elle trouver le pardon ? Espérait-elle trouver une parole qui lui assurerait 
le pardon ? Espérait-elle être acceptée ?  
 
Je ne crois pas qu’elle soit venue uniquement pour rendre hommage à un homme saint, je 
crois qu’elle est venue pour lui exprimer sa reconnaissance et entendre une parole qui 
lui assurerait le pardon. Je crois qu’elle soit venue pour trouver de l’espoir.  
 
Ce qui m’amène à m’interroger 

• Pourquoi, dans notre passé, sommes-nous venus à l’Eglise ? Pourquoi sommes-nous 
venus rencontrer Jésus ? Que cherchions-nous ? Qu’espérions-nous ? 
• Qu’en est-il des personnes que tu rencontres dans ta vie ? Jésus vit dans ton cœur et 

ces gens viennent à toi parce qu’ils voient Jésus dans ton cœur. Viennent-ils à toi 
pour de l’espoir ? De l’acceptation ? Ou bien s’attendent-ils à être rejetés comme 
pour ce pharisien il est logique de condamner cette femme et lui demander de partir ?  
• Et toi, aujourd’hui, pourquoi es-tu venu rencontrer Jésus-Christ à l’Eglise ? Pour 

trouver de l’espoir ? Pour avoir une parole de réassurance de pardon de tes péchés ? 
Pour manifester ton amour à Jésus ? Es-tu là parce que tu as une œuvre à faire, un 
saint travail ? Ou pour exprimer ta reconnaissance à Jésus en lui offrant quelque 
chose de cher ? 

 
 
 
 
 



Deuxième chose que nous apprenons d’elle, de son adoration et de l’adoration qui transforme 
 
II. Elle adore Jésus humblement.  
 
Elle adore Jésus avec beaucoup d’humilité. On le voit dans le récit. Elle se tenait derrière les 
pieds de Jésus et elle pleurait. Souvenez-vous à l’époque on ne mangeait pas assis autour 
d’une table mais couché ! Si bien que vos pieds allaient loin. Elle est donc loin, devant les 
pieds de Jésus. On n’a pas de détails là-dessus, mais ce n’est peut-être pas la partie du corps 
qui sent le meilleur ! Ça demande de l’humilité d’y être.  
 
Elle pleure sur ses pieds, les mouillant de ses pleurs. Et voyant ce qui se passe, ce que ses 
pleurs font, elle essuie les pieds de Jésus avec ses cheveux.  
 
Imaginez la scène. Son but n’est certainement pas de mouiller les pieds de Jésus de ses 
larmes. Son but était d’honorer Jésus par son parfum, en parfumant ses pieds. C’était 
une expression d’amour. Comme je disais, quelque chose a dû se passer dans sa vie de 
tellement important que cela l’a fait pleurer. Jésus en parle d’ailleurs à la fin : ses péchés 
ont été pardonnés. Elle aime beaucoup parce que beaucoup de ses péchés ont été pardonnés. 
Son péché est grave et son pardon fort et émouvant…  
 
Ses pleurs tombent sans doute par accident sur les pieds de Jésus… Du coup, elle essuie de 
ses cheveux les pieds de Jésus. Pourquoi ? Sans doute parce que c’était la seule chose qu’elle 
avait. Cela demande une certaine dose d’humilité de faire cela.  
 
Puis elle parfume ses pieds avec un parfum peut-être d’une valeur de 14 000€. Pendant 
qu’elle essuie les pieds de Jésus et les parfume, elle devait au minimum se mettre à 
genoux. C’est ce qu’elle fit. Quand vous vous mettez à genoux, c’est une preuve d’humilité…  
 
Elle est à genoux. Elle pleure, elle essuie ses pieds, elle parfume ses pieds devant tout le 
monde, bien que tout le monde la connaisse pour la femme pécheresse du coin. Elle affronte 
le regard des autres alors que tout le monde connaît les péchés qu’elle a commis. Là 
encore cela demande de l’humilité. 
 
Je ne voudrais que vous manquiez ce qui est en train de se passer. Une personne pécheresse a 
été pardonnée par Dieu, par Jésus ou par les deux, reconnaissante, profondément émue, elle 
pleure et elle touche Dieu manifesté en chair, par amour, par reconnaissance… 
 
Mais retournons les choses dans l’autre sens.  
 
Dieu manifesté en chair, se laisse toucher par une femme pécheresse. Il n’a pas retiré ses 
pieds. Il sait ce qui se passe. Il sait qui elle est et qui il est. Il se laisse adorer et aimer, il se 
laisse honorer.  
 
Donc elle l’adore. 
 
 
 
La troisième chose que nous pouvons apprendre d’elle, et sur l’adoration qui transforme 
 
c’est qu’ 



 
II. Elle l’adore honnêtement.  

 
Elle l’adore honnêtement parce qu’elle apporte ce vase d’albâtre rempli de parfum qui 
tous deux sont d’une grande valeur. Les deux sont le reflet de sa vie. Les deux 
symbolisent sa vie. Avez-vous déjà vu un vase d’albâtre ? C’est très joli, c’est très cher, c’est 
très luxueux. Je doute qu’elle l’ait acheté juste pour le parfum, car il y a d’autres manières de 
stocker du parfum. Elle devait l’avoir chez elle avant. Puis achetant ce parfum, elle a pris une 
chose qui faisait déjà partie de sa vie pour stocker ce parfum qui serait une offrande à Jésus.  
 
 
Tout ce qu’elle amène à Jésus est une partie de sa vie. Elle l’amène en toute simplicité, 
en toute honnêteté. Tout représente sa vie comme elle est : avec son péché, ses fautes, son 
style de vie, son travail, son passé. Tout est représenté dans ces deux choses de sa vie, qu’elle 
amène et offre à Jésus. C’est simple, c’est honnête.  
 
En apportant ce vase d’albâtre plein de parfum, c’est un acte d’adoration, c’est aussi un 
acte de confession. Elle vient telle qu’elle est. Elle est en train de dire : je viens telle que je 
suis. C’est ce que j’ai, ce que j’ai choisi d’offrir, j’amène ce que j’ai, j’amène ma vie, j’amène 
mon cœur, ma confession… 
 
Jésus nous rappelle que les vrais adorateurs adorent le Père en Esprit et en Vérité. Cela veut 
dire qu’on vient tel qu’on est, on vient simplement, on vient honnêtement, on vient sans 
hypocrisie. On ne cache rien, on ne garde rien. C’est ce qu’elle fait.  
 
Elle adore Jésus, avec audace, humblement, honnêtement.  
 

III. Elle adore Jésus de manière extravagante.  
 
Elle l’adore de manière extravagante parce que son vase de parfum est extrêmement cher. 
Nous apprenons cela de l’autre histoire avec un vase d’albâtre. Il y a beaucoup d’argent en 
jeu.  
 
Ce n’est pas une histoire où une femme vient, ouvre son flacon de Chanel numéro 5 et pour 
parfumer les pieds de Jésus, lui pose deux gouttes sur ses pieds. Ce parfum est cher, 
extravagant. Elle verse tout le flacon. Toute la maison a dû être remplie de la flagrance de ce 
parfum.  
 
Cela me rappelle l’histoire d’un pasteur qui s’occupait de Promise Keeper aux USA.  
Promise Keeper était un mouvement de croyants américains qui était là pour encourager les 
papas à tenir leurs promesses envers leur femme et leurs enfants. C’était un mouvement inter 
églises pour encourager les hommes à être des hommes fidèles et intègres. Chaque année, il y 
avait une convention nationale et le Pasteur Budy Owens expliquait que 50-60 000 personnes 
étaient rassemblées et louaient Dieu. Après la louange et après que le conférencier ait 
parlé ce jour-là, de nombreux hommes venaient spontanément devant, en réponse à 
Dieu qui était présent et ils se mettaient à jeter des choses sur l’estrade. Convaincus par 
l’Esprit de Dieu, ces hommes se mettait à jeter de grosse quantité d’argent, certains jetaient 
leurs sacs remplis de drogue, d’autres des revues pornographiques, d’autres leurs livres de 
magie, d’autres prenaient des feuilles de papier et écrivaient le nom de femmes et jetaient ses 
feuilles sur l’estrade ! Ces hommes jetaient ces choses parce qu’ils voulaient que ces choses 



sortent définitivement de leur vie. C’était leur confession, leur manière de dire « je ne veux 
plus de ce péché dans ma vie. »   
 
Cela me fait penser à cette femme. Elle vient juste et elle jette aux pieds de Jésus, ce qui 
représente sa vie. C’est son acte d’adoration. C’est l’expression de son amour. C’est sa 
confession. Ces hommes venaient et donnaient tout ce qu’ils avaient. C’était leur manière 
d’adorer Dieu. Comme cette femme.  
 
Aujourd’hui, certains de nos leaders chrétiens, que j’appellerai volontiers pharisiens 
diraient « mais on ne peut adorer le Seigneur à moins d’avoir nettoyé sa vie ! Comment 
peut-on adorer Dieu s’il y a tant de péché dans notre vie ? » Aujourd’hui, dans nos églises, 
combien de fois, on dit, on prêche aux gens qu’ils doivent d’abord confesser leur péché, et 
recevoir le pardon avant de pouvoir pleinement adorer Dieu. C’est une idée largement 
répandue et pratiquée dans nos églises :  mais ces personnes qui croient cela, n’ont pas 
compris comment cela fonctionne avec notre Seigneur.  
 
Dieu ne nous dit pas d’abord de nous nettoyer, de nous purifier, de confesser notre péché pour 
qu’ensuite nous puissions venir à lui et l’adorer. Il dit l’inverse ! Par ce passage, il dit 
l’inverse. Il dit « viens et adore-moi et je m’occupe de faire le travail dans ton cœur. » « Viens 
tel que tu es et je m’occuperai de te rendre pur ». « Je t’accepte tel que tu es, veux-tu venir à 
moi ? » Dieu n’attend pas que tu t’arrêtes de mal te comporter pour que tu puisses venir 
à Lui et l’adorer. Il t’invite à l’adorer et alors, il commence à changer ton cœur et ton 
caractère.  
 
C’est ce que 2 Corinthiens 3 fin du chapitre dit : quand nous l’adorons, nous changeons. 
Quand nous le contemplons, il nous glorifie. Si bien que si tu l’adores, si tu viens à la 
célébration, tu repars transformé, tandis que si tu restes à la maison, tu n’es pas 
transformé, et le péché reprend tout ton cœur !  
 
On ne confesse pas et on ne se repent pas pour, si je puis dire, obtenir ou gagner le pardon. 
C’est l’inverse. On confesse et on se repent et on change nos manières de vivre parce que 
nous avons été pardonnés. C’est d’ailleurs ce que Jésus dit en substance à la fin de ce 
passage.  
 

CONCLUSION 
 

Dieu initie tout et Dieu nous invite à venir tel que nous sommes. 
 
Il protège notre dignité et notre vie privée. Il nous invite à venir l’adorer, tel que nous sommes 
avec assurance. Il nous invite à l’adorer avec humilité, il nous invite à l’adorer honnêtement 
et il nous invite à l’adorer de manière extravagante. Il nous invite à répandre notre vie au 
travers de l’adoration, au travers de l’expression de notre amour et alors il commence la 
transformation de notre vie. Il nous invite à faire comme cette femme : à exprimer notre 
reconnaissance et notre amour, à répandre notre amour ! Telle est la vraie adoration. 
 
Son travail de vérité dans notre cœur, son travail de sainteté dans notre cœur, la 
transformation de nos cœurs en mieux, sont liés. Tu ne peux pas séparer l’adoration de la 
sainteté et la maturité. C’est quand tu adores qu’il œuvre dans ton cœur, qu’il te rend 
plus saint, plus mûr, plus glorieux ! C’est quand tu adores qu’il œuvre dans ton cœur, qu’il 
te rend plus saint, plus mûr, plus glorieux ! 



 
C’est ce que nous voyons dans l’histoire de cette femme et je suis sûr que beaucoup 
d’entre nous seraient prêt à témoigner de cette vérité dans leur vie. « Ma vie était un sac 
de nœud, ma vie était en vrac, ma vie était nauséabonde, j’ai honte, mais j’ai commencé à 
adorer Dieu et il a commencé à changer les choses dans ma vie ; j’étais aveugle mais 
maintenant je vois. J’étais perdu mais maintenant j’ai été retrouvé, parce que Dieu a changé 
ma vie. Dieu a fait son œuvre en moi. Je n’ai pas eu à le faire moi-même. La seule chose 
que j’ai faite, c’est que je suis venu. J’ai répondu à son invitation.   
 
C’est ici la transformation que Dieu veut faire dans nos cœurs. Ces hommes, comme cette 
femme, cherchaient en fait une occasion pour purifier leur cœur, leur vie, leur âme, une 
occasion de trouver le pardon, d’entendre une parole qui leur assurerait qu’ils étaient 
pardonnés. Ils cherchaient une occasion d’être transformées et de recommencer une vie 
nouvelle. Ils cherchaient à être acceptés et pardonnés, comme cette femme l’a été.  
 
Quel que soit le lieu où Dieu trouvera un cœur qui prie, un cœur qui s’offre, un cœur qui 
confesse, un cœur qui exprime son amour, Dieu se laissera trouver. Il est un Dieu qui écoute 
la prière de ceux qui le prient. Il sait tout à ton sujet, les bonnes choses, les moins bonnes, les 
horribles et les dégoutantes. Il ne te rejettera jamais, il ne te renverra pas à vide si tu viens à 
lui honnêtement, humblement, si tu oses venir à Lui.  
 
Mais peut être que pour que les choses changent dans nos vies, il faut que nous aussi, nous 
ouvrions notre cœur à Jésus. Peut-être qu’une chose que nous devrions faire c’est que nous 
pleurions sur notre péché et que nous pleurions de reconnaissance, parce que notre énorme 
péché a été pardonné par l’énorme grâce de Dieu. Peut-être que notre amour étant répandu, 
nous devrions offrir à celui qui a tout donné, des cadeaux de valeurs ? Peut-être que cela 
passera par faire des choses humiliantes ou avec humilité, comme essuyer les pieds de notre 
maître avec nos cheveux ou affronter les regards des autres pour notre stupide péché ? 
 
Jésus n’a jamais appelé cette femme une femme pécheresse. Il n’en a pas besoin. Elle le 
savait déjà. Elle n’avait ni besoin d’un sermon, ni d’un savon, ni d’un jugement, ni d’être 
grondée. Elle avait juste besoin d’une seconde chance. C’est tout ce qu’elle recherchait dans 
le fond. Jésus lui a donné une seconde chance, un nouveau départ. Ce n’est plus son péché qui 
la définit mais son pardon.  
 
Note enfin que Jésus ne prend pas son péché à la légère non plus. Il le prend très au 
sérieux. Il dit : ces péchés nombreux ont été pardonnés. Il prend son péché sérieusement, mais 
il prend aussi le pardon sérieusement. Nous devons faire la même chose. Prends péché et 
pardon sérieusement. Mais nous ne le prendrons jamais sérieusement tant que nous ne 
réalisons pas combien Dieu nous a pardonnés.  
 
Enfin, une dernière question : à qui t’identifies-tu le plus dans cette histoire ?  
Au pharisien ? Si tu cherches vraiment dans ton cœur, te vois-tu comme un pharisien qui 
rappelle aux gens les péchés qu’ils ont commis ? Te souviens-tu du temps où tu faisais cela 
dans ta vie ? On adore rappeler aux autres les torts qu’ils ont commis.  
Ou t’identifies-tu davantage à cette femme qui sait qu’elle est pécheresse et a juste besoin du 
pardon de Dieu et une seconde chance ?  
Ou bien te vois-tu davantage comme Jésus qui n’a pas peur d’être touché par le brisement et 
les émotions des gens et qui offre volontairement grâce, compassion, paix et pardon ?   
 



Que fait l’histoire dans ton cœur ? Que te fait-elle ressentir ? 
Tu peux être comme cette femme et amener les gens aux pieds de Jésus ?  

Tu peux être comme ce pharisien et vouloir que les gens prennent la porte. 
Tu peux être comme Jésus qui les amène à la vie abondance, éternelle et satisfaisante, 

 avec une seconde chance ! 
 
Qu’est-ce qui a fait que les gens venaient à Jésus ? Je crois que c’était son amour.                  
Les gens ne veulent pas de paroissiens qui jugent ou pointent du doigt le péché ou la porte de 
sortie. J’aimerais vraiment que notre Eglise soit une Eglise où les gens soient aimés.  
 
La Bible dit, dans 1 Corinthiens 13 : « l’amour espère toujours. L’amour fait confiance. 
L’amour ne garde pas de trace du mal, l’amour couvre une multitude de péchés. »  
 
Je veux que ça soit vrai de ma vie. J’aimerais que ça soit vrai de notre Eglise. Que les gens 
sachent qu’ici, on ne les jugera pas. Qu’ils y trouveront liberté, amour et acceptation. Que les 
gens adorent le Seigneur et qu’alors, son travail commence dans leurs cœurs !  
 
 
Prions ensemble.  
 
Seigneur, nous sommes si reconnaissants pour ta grâce. Seigneur, merci pour ta compassion. 
Merci pour ton pardon.  
 
Merci parce que tu nous acceptes et tu acceptes notre adoration même avec un lourd passé. 
Merci de ce que tu nous invites à t’adorer avec assurance, humilité, honnêteté et 
extravagance.  
Merci de ce que tu ne nous rejettes pas quand nous t’adorons et que nous confessions nos 
péchés.  
Merci pour la transformation que tu fais dans nos cœurs lorsque nous te rencontrons. 
 
Aide-nous  
• A être des personnes, comme cette femme, qui montre et amène les autres au pied de Jésus.  
• A ne jamais être comme Simon qui montrait la porte de son doigt.  
• À être comme Jésus qui amenait les gens à expérimenter le pardon et à avoir la vie 

éternelle et abondante.  
 
Aide-nous à faire en sorte que par notre comportement, les gens puissent trouver la seconde 
chance que tu leur donnes. Aide-nous à être une Eglise comme cela.  
 
 
Maintenant, il se peut que certains d’entre nous ressentent la même chose que cette femme. 
Cela ne veut pas dire que vous avez fait la même chose, mais que vous comprenez sa peine, sa 
douleur, son honnêteté et son besoin de pardon.  
 
Vous en avez désespérément besoin, vous avez désespérément besoin de Dieu. Vous aimeriez 
bien une seconde chance, ainsi que le pardon des péchés. J’aimerais vous donner l’occasion 
de saisir cela dès maintenant.  
 
Alors que nous continuons à prier et que nos têtes restent baissées, je ne vais pas vous 
demander de venir devant mais dans votre cœur, si vous voulez ouvrir votre vie à Jésus-Christ 



et lui demander de venir dans votre cœur et de vous donner une seconde chance, faites cette 
prière simple en la répétant en silence : 
 
Seigneur Dieu, je ressens la même chose que cette femme. Je n’ai pas fait la même chose 
mais je ressens la même chose. Je viens à toi avec la même honnêteté, la même ouverture, le 
même désespoir. Seigneur j’ai besoin de ton pardon. J’ai besoin d’une seconde chance. Je 
veux t’adorer. Je ne veux pas plus adorer les autres choses. Seigneur, je veux t’adorer avec ma 
vie. Voudrais-tu Seigneur me pardonner ? Viens dans mon cœur. Rends-moi pur. Donne-moi 
un nouveau commencement. Mets-moi sur le chemin qui te plaira. Je te donne mon cœur 
maintenant. Je prie cela au nom de Jésus, AMEN ! 


